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CONCLUSION 
 
 
Une fois créé, l’Univers connut trois âges successifs qui 

s’achevèrent dramatiquement parce que les dieux créateurs 
n’étaient pas des êtres désintéressés et parce que les créatures 
sollicitées n’honorèrent pas la dette qu’ils avaient à leurs 
égards. 

Des hommes de boue et de bois furent successivement 
créés au cours des deuxième et troisième âges pour faire ce 
dont avaient été incapables les animaux au cours du Premier 
Âge, honorer les dieux créateurs et leur fournir l’aliment. 
Mais comme les animaux, ils ne s’acquittèrent pas de la mis-
sion qui avait motivé leurs créations. 

C’est par un déluge cataclysmique que s’acheva le Troi-
sième Âge. 

Le Quatrième Âge, celui dans lequel se trouve l’Univers 
aujourd’hui, fut inauguré par le premier lever de soleil suivant 
la victoire des Héros Jumeaux sur les Seigneurs de Xibalbá, 
venant après celle remportée sur le Seigneur du Ciel, Vucub 
Caquix. 

Le Soleil, dont le premier lever inaugurait le Quatrième 
Âge, était en fait la forme apothéotique de l’un des Héros Ju-
meaux, Hunahpú. Contrairement au soleil du Troisième Âge, 
Vucub Caquix, qui restait cantonné au Ciel, celui du Qua-
trième Âge parcourait l’Univers dans toute son étendue, pas-
sant régulièrement du Ciel à Xibalbá et de Xibalbá au Ciel. 
Ces passages faisaient alterner la nuit et le jour. Le rythme 
nycthéméral était né, première expression de la loi du cycle 
qui devait régir désormais le fonctionnement de l’Univers. 

C’est dans ce cadre que fut créé l’homme de maïs, 
homme parfait qui répondit à l’attente de ses créateurs. Il n’y 
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avait donc plus aucune raison pour que le Quatrième Âge fi-
nisse comme les précédents. 

Mais l’histoire de l’humanité, comme la marche des évè-
nements naturels, ne devait pas échapper à cette loi du cycle. 
Périodiquement cette histoire prendrait un nouveau départ, un 
grand cycle s’achèverait et un autre commencerait.  

L’intervalle séparant les premiers kins de deux grands 
cycles successifs était de 1 872 000 kins (ou 13 baktuns) en-
registrés par le Compte Long. Le grand cycle dans lequel vi-
vait l’homme maya, qui sculpta les dates sous une forme in-
cluant le Compte Long, qui est encore le nôtre en ce début de 
21ème siècle, a commencé le 11 août 3114 av. J-C et devrait 
s’achever le 21 décembre 2012, si l’on fait l’hypothèse que les 
Mayas ne corrigeaient pas le décalage entre le Haab (leur an-
née de 365 kins) et l’année solaire tropique. Cette hypothèse 
est celle de la corrélation généralement admise, la corrélation 
GMT, parce que le principe de l’année bissextile est incompa-
tible avec le système de calendriers maya. Mais un mode de 
correction totalement original, relativement au principe de 
l’année bissextile,  et compatible avec ledit système est con-
cevable qui repousse le premier kin du prochain grand cycle 
au lever de soleil du 21 décembre 2014. Soutenir que les 
Mayas ont prédit une fin du monde le 21 décembre 2012 est 
donc doublement sans fondement : c’est le 21 décembre 2014 
que se produira un évènement remarquable; à cette date, qui 
s’écrivait 13.0.0.0.0 4 Ahau 3 Kankín dans le système de ca-
lendriers maya, un nouveau grand cycle de l’histoire de 
l’humanité commencera. Cette date n’est donc pas celle d’une 
fin mais d’un commencement. 

 


